
GAULTIER (Alfred),  Angers 1879. — La mort vient de nous 
ravir un des meilleurs parmi les nôtres, notre camarade Gaul t i e r , 
décédé à Angers le 21 Avril 1937, et inhumé le 23 à Segré. Un 
grand nombre de camarades assistaient aux obsèques, où Birgé, 
Président du Groupe de Maine-et-Loire, prononça quelques paro-
les d'adieu. 

Entré à l'Ecole d'Angers en 1879, G a u l t i e r y fit  d'excellentes 
études ; ses capacités lui permirent d'occuper en Belgique les 
fonctions  d'Ingénieur dans des Ateliers de Constructions Mécani-
ques, où il achevait en même temps de perfectionner  sa technique. 

Revenu quelques années après à Segré, son père, qui y possé-
dait un atelier de mécanique générale, l'associa à ses travaux 
(Construction de pompes d'épuisement, machines et cylindres à 
vapeur). 

En 1905, Alfred  Gau l t i e r assure seul la gestion de cette affaire, 
à laquelle il va donner un tel essor qu'il laissera, quinze ans 
après, plus de cinquante cylindres entièrement construits dans ses 
ateliers, donnant ainsi un bel exemple de travail persévérant 
dans la spécialité. 

Entre temps, notre camarade, élu Conseiller municipal, accep-
tera les fonctions  d'adjoint au maire, et apportera à la ville de 
Segré une collaboration vivement appréciée, faite  de bon sens et 
de pondération. 

Nommé, plus tard, juge de paix suppléant, il continuera de ser-
vir avec désintéressement la collectivité, apportant longuement 
son précieux concours aux œuvres multiples et diverses de sa cité. 



G a u l t i e r a reçu successivement les Palmes Académiques et la 
Croix d'Officier  du Mérite Agricole. 

En tou tes Circonstances, il a su, par la bonté de son cœur, l'affa-
bili té de son caractère, s 'a t t i rer l 'estime, l'affection  de ses amis, 
de ses collaborateurs et de tous ceux qui l 'on t approché. 

Tous se rappellent la profonde  amitié qui unissai t père et fils, 
affection  filiale  qui est si souvent caractéris t ique d 'un caractère 
loyal et droit . Notre camarade avait espéré que son fils,  à son 
tour, pourra i t lui succéder ; malheureusement , celui-ci é ta i t tué 

comme aviateur au cours de la guerre, et G a u l t i e r , profondément 
affligé,  t rouvai t dans ce malheur l 'anéant issement de ses projets . 

Dès lors, il prend ses dispositions pour se retirer, et vient, en 
1920, achever ses jours à Angers, menant une existence paisible, 
ayant l a joie de retrouver de bons camarades et nous laissant, à 
chacune de nos rencontres, l ' impression d 'une sincère et inal téra-
ble amit ié . 

Nous prions l a famille  de cet excellent camarade de croire à la 
grande par t que nous prenons à sa douleur et d'accepter nos plus 
sympathiques condoléances. 


